
Sœur Maria Vanherk (96 ans) est une des 
responsables de notre action au Rwanda. Cette 
sœur énergique qui aime vivre à Kigali au 
Rwanda a récemment fêté le 70e anniversaire 
de ses vœux. Elle le dit elle-même : 

«Lorsque j’ai entendu parler de votre 
action (il y a bien des années), je me suis 
immédiatement faire connaître, car j’ai envie 
d’aider les enfants et les pauvres de manière 
générale. Il m’est difficile de dire combien 
d’enfants nous avons aidés. Beaucoup ont 
obtenu leur diplôme et ont pu aller travailler. 
D’autres les ont remplacés en maternelle, en 
primaire ou en secondaire. Il y a de nombreux 
exemples d’enfants qui ont obtenu un 
diplôme, dans le secteur social, en médecine 
ou encore en agriculture.» 

 

Un beau témoignage de Marie Claire Kayitesi :   
« J’ai obtenu un diplôme de coupe et couture 
en 2022. Je vous suis donc très reconnaissante 
de votre soutien pendant mes études, il m’a 
permis d’avoir une chance alors que mes 
parents, qui m’aiment énormément, habitent 
très loin. Mon avenir sera donc meilleur, 
grâce à votre générosité. » 

Nous connaissons de nombreuses et belles 
histoires de parents qui viennent souvent 
nous remercier personnellement pour le 
soutien dont ils ont pu bénéficier grâce aux 
donateurs belges et néerlandais. Voir un 
parent revenir pour dire un grand merci, 
parce que son enfant a obtenu son diplôme, 
nous comble de joie. 

Dans le passé, il arrivait parfois que les 
parents viennent chercher l’argent destiné 
à la scolarité, mais l’utilisaient par la suite à 
d’autres fins. Heureusement, nous avons un 
bon contact avec la direction de l’école, ce qui 
nous permet d’intervenir si nécessaire.

Nous sommes très reconnaissants à l’Aide 
Fraternelle Salvatorienne pour cette action ! 
Nous voyons que, grâce aux fidèles donateurs, 
de nombreux enfants peuvent envisager un 
meilleur avenir.

En Inde, les sœurs Ursulines, entre autres, 
sont très actives pour notre action « 

Dans le dernier bulletin trimestriel de cette année, nous avons envie d’attirer l’attention 
sur notre action « Adoption financière ». Cette fois, nous allons braquer les projecteurs 
sur les intermédiaires responsables, importants « maillons » de cette action. Ils sont 
effet des maillons importants pour notre organisation : ils habitent, vivent, travaillent 
là-bas... ou y ont vécu, habité, et ont consacré toute leur vie à la mission. Ils se font 
donc un plaisir de nous parler de « leur vocation ». Nous leur avons demandé leur aide 
pour écrire cet article et ils ont immédiatement répondu à l’appel !  

Adoption financière : 
la parole aux intermédiaires responsables
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Adoption financière ». Notre action a pour 
but de « soutenir financièrement les enfants, 
de manière à ce qu’ils puissent apprendre un 
métier, aller travailler pour être en mesure 
de pourvoir à leur propre subsistance par la 
suite ». Il en va de même en Inde ; les enfants 
deviennent enseignant, infirmier/infirmière... 
Les parents sont souvent analphabètes et 
ont conscience que leurs enfants auront un 
meilleur avenir, dès qu’ils seront capables de 
lire et d’écrire. Les parents travaillent comme 
aide-ménagère, agent de sécurité, coursier 
et gagnent un maigre salaire chaque jour. Il 
leur permet difficilement de payer les frais de 
scolarité, les fournitures scolaires, de même 
que les frais quotidiens ordinaires. À cet 
égard, le soutien dont les sœurs bénéficient 
par l’intermédiaire de l’Aide Fraternelle 
Salvatorienne est un revenu fixe destiné à 
offrir une chance aux enfants d’étudier. Sœur 
Mary Nirmala Kujur nous raconte : « Cela 
ne fait pas très longtemps que je m’occupe 
de cette belle action, mais je vois tous les 
changements importants chez les enfants 
qui reçoivent cette aide ! Rajkumari a obtenu 
son diplôme et travaille maintenant dans un 
bureau. Anuranjan a lancé une entreprise de 
soudure et il se débrouille très bien ! Merci à 
tous les sponsors d’aider ces enfants ! » 

Les nombreux enfants au Paraguay disent « 
Muchas gracias » pour l’aide dont ils peuvent 
bénéficier. Mme Germaine Theunis a travaillé 
pendant des années dans la paroisse et a aidé 
de nombreuses mères qui n’avaient vraiment 
aucune possibilité d’offrir à leurs enfants la 
formation dont ils avaient besoin. Germaine 
est toujours en contact avec sa collaboratrice 
au Paraguay. 

Un autre beau projet dans ce pays d’Amérique 
du Sud est le « Centro Pai Puku », un centre 
où de nombreux enfants résident et peuvent 
apprendre un métier. La nouvelle année scolaire 
y a débuté en février 2022. Heureusement, le 
centre dispose d’un bon centre médicosocial, 
où travaille une infirmière formée, qui peut 
faire passer un test COVID aux enfants. 
Malheureusement, les élèves ont pris du 
retard. Ils ont pu suivre l’enseignement à 
distance pendant deux ans, mais ce n’était 
pas souvent possible en raison de problèmes 
d’Internet et parce que les parents n’avaient 
pas la possibilité d’accompagner leurs 
enfants. On tente actuellement d’éliminer 
cette distance en faisant suivre les cours aux 
enfants le matin et l’après-midi. Quelques 
explications spécifiques à ce système 
s’imposent peut-être. École résidentielle, 
elle vise le bien-être de tous les enfants 
qui y vivent. Ils y reçoivent une formation 
de qualité dans une ambiance d’amour et 
d’affection. Cet aspect est particulièrement 
important pour les enfants qui viennent 
de zones reculées. Toutes les activités sont 
dirigées vers l’acquisition d’une expérience 
de vie, ce qui permet la formation de leur 
personnalité. Ils vivent comme une famille 
où chacun collabore selon ses possibilités. Ils 
apprennent dès leur plus jeune âge des valeurs 
comme le travail en équipe, l’honnêteté et la 
solidarité. Les éducateurs leur apprennent 
toutes sortes de choses : se laver les mains, 
s’habiller, se peigner les cheveux, faire son 
lit. Ce processus d’apprentissage demande 
du temps et de la patience et un énorme 
investissement de la part des éducateurs. 
Les enfants apprennent également à bricoler 
: nettoyer leur dortoir, laver leurs vêtements, 
jardiner... Toute l’équipe de l’école « Pai Puku 
» remercie tout le monde de tout cœur pour le 
soutien qui n’a pas manqué de leur parvenir 
pendant toute la période de coronavirus ! De 
ce fait, l’enseignement a pu se poursuivre et, 
dès que les autorités l’ont permis, les enfants 
ont de nouveau été accueillis dans un cadre 
sûr et sain !

Nous avons récemment reçu une très 
belle lettre en provenance d’Ouganda, par 
l’intermédiaire de Frans Dewez. Cette petite 
fille a bénéficié d’un soutien il y a environ dix 
ans, mais nous a encore écrit une lettre de 
remerciement.

« Cher ami, je m’appelle Giramiya Olive Olga. 
Je vous écris cette lettre pour vous remercier 
du fond du cœur. Je suis maintenant sage-
femme, un rêve que j’avais depuis mon 
enfance et ce rêve est maintenant devenu 
réalité grâce à votre générosité. Avec 
votre aide, j’ai pu aller à l’école primaire et 
secondaire, animée par le rêve de devenir 
sage-femme ou infirmière. J’ai réussi et je me 
suis inscrite dans l’école d’infirmières et je 
suis devenue sage-femme, notamment grâce 
à vos prières et votre soutien. J’ai décidé de 
devenir bénévole pendant un an dans un 
service communautaire et sanitaire, pour 
rendre service à mon tour à la communauté 
en remerciement pour la générosité que 
vous m’avez témoignée. Le parcours n’a pas 
été facile, car j’ai eu la COVID-19 pendant 
ma formation. Grâce à Dieu, j’ai été guérie 
après trois mois. Après mon service 
communautaire, j’espérais pouvoir travailler 
dans un grand hôpital public et obtenir mon 
diplôme d’enseignante sage-femme. 

Encore merci de tout cœur et que Dieu vous 
bénisse. Je suis maintenant sage-femme et 
infirmière inscrite et reconnue à part entière 
auprès du conseil rural des accoucheurs et 
infirmiers. Tout cela grâce à l’aide dont j’ai 
bénéficié par l’intermédiaire de frère Francis 
Dewez. Bien à vous ! »

Nous remercions frère Dewez pour les 
nombreuses années où il  assumé la 
responsabilité de notre action. Il a entre-
temps formé Madame Francesca Romana 
Bilak pour être sa digne successeure. Nous 
avons déjà un contact agréable avec elle. 

Le contact avec ces responsables a changé 
au fil des ans. Des lettres aux e-mails 
et, maintenant, aussi souvent par SMS 
ou WhatsApp. C’est un moyen facile de 
communiquer, de rester en lien les uns avec 
les autres !

Merci pour l’opportuité d’éducation

Vous le voyez, cher lecteur, chère lectrice, grâce à l’action « Adoption financière », de 
nombreux enfants envisagent l’avenir sous un meilleur jour ! Cependant, nous ne 
pourrions le faire sans votre aide, chers nos sympathisants, bienfaiteurs, parents 
adoptifs ! 
Si, vous aussi, vous ressentez l’envie de donner un meilleur avenir à un enfant, 
n’hésitez pas à prendre contact avec nos collaboratrices. Elles se feront un plaisir 
de vous aider ! 

Pour 16,50 € par mois (soit 198,- € par an), vous pouvez donner un meilleur avenir à 
un enfant dans un pays pauvre !
Si vous voulez faire un don unique pour cette action, vous pouvez évidemment 
le faire aussi ! En effet, chaque année, l’Action Fraternelle Salvatorienne apporte 
un soutien supplémentaire à certains orphelinats, maisons d’accueil et internats 
scolaires, qui peuvent parfaitement utiliser cette aide supplémentaire pour donner 
les meilleurs soins aux enfants. Mentionnez alors sur votre virement : « pour 
l’Action Adoption financière ». 
Nous veillerons à ce que votre soutien parvienne aux enfants !Merci de tout 
cœur ! Thank you very much! Van harte dank! Aksanti sana ! Muchas gracias ! 
Obrigado ! 

activité sportive



Voeux de Noël

Le Conseil d’Administration, 
la direction et les membres 

du personnel de l’Aide 
Fraternelle Salvatorienne 

souhaitent tous les 
bienfaiteurs, sympathisants 

et amis un joyeux Noël 
et une heureuse nouvelle 

année 2023. Avec vous, nous 
espérons et prions pour que 
le message de la naissance 
de l’enfant Jésus ramène la 
paix et la tranquillité dans 

notre monde.
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Avez-vous déjà jamais pensé à citer l’Aide Fraternelle Salvatorienne comme cohéritière dans votre testament? De cette 
manière vous assurez un appui sérieux aux populations déshéritées et aux missionnaires dans les pays du Sud. Pour cela, 
il suffit d’inclure dans votre testament une phrase comme: “A l’Aide Fraternelle Salvatorienne a.s.b.l., ‘t Lo 47 à 3930 – 
Hamont, je lègue la somme de € …”. L’Aide Fraternelle Salvatorienne est une des 100 organisations qui, ensemble, ont lancé 
la campagne ‘testament.be’. Pour de plus amples informations, contactez www.testament.be.

Voulez-vous donner un caractère personnel à votre aide et connaître l’usage qui en est fait ? C’est votre droit. Adressez-
vous alors à notre service parrainage. Nous vous suggérons alors adopter financièrement un enfant dans un pays de 
développement. Moyennant €16,50 par mois, vous pouvez assurer une éducation normale d’un enfant. Vous recevez le 
nom et une photo du filleul(e) et l’adresse du missionnaire en contact avec lui. Vous pouvez ainsi vous mettre en rapport 
avec l’enfant et sa famille. Nous sommes conscients du danger du mauvais usage fait de votre appui. C’est pourquoi l’action 
est tenue en main localement par un missionnaire ou un coopérant (h/f) que nous connaissons personnellement et pour 
qui nous nous portons garant. Si vous êtes intéressé par cette action, demandez de plus amples renseignements.

Si vous changez d’adresse et si vous désirez continuer à recevoir notre périodique, veuillez nous 
communiquer votre nouvelle adresse. En vous remerciant à l’avance!

Si les dons que vous faites à l’Aide Fraternelle Salvatorienne au cours d’une même année égalent ou surpassent le total de 
€ 40, - ils peuvent être déduits, selon la loi, de vos revenus imposables. Notre secrétariat vous enverra automatiquement 
l’attestation requise à cet effet au début de l’année prochaine. Cela vaut aussi pour les dons destinés à faire dire des 
messes dans les pays du Sud.


